
LE PLUS SAUVAGE AU MONDE

S’il  est  un  cheval  qui  me fascine,  c’est  sans doute  l’unique véritable  cheval  sauvage 
existant encore aujourd’hui sur terre, le cheval de Mongolie ou Equus Przewalskii. Ce petit  
cheval, entre 1,24 et 1,44 mètre au garrot (qui en réalité, l’introduit plus dans le cercle des 
poneys que dans celui  des chevaux), a disparu de son milieu naturel depuis plusieurs 
décennies et doit sa survivance à l’existence de vastes parcs naturels. 
La  Mongolie  n’a  rien  d’une  région  facile  ni  hospitalière.  A  la  saison  froide,  des 
températures implacables figent ses steppes infinies, tandis que le mercure peut plonger 
quelques dizaines de degrés sous zéro quand l’hiver s’installe d’octobre à mai. En dépit de 
la rudesse de leur terre natale, les chevaux de Przewalski, forts et résistants, ont su se 
réadapter rapidement. Aujourd’hui, ils vivent en troupeaux, principalement dans le sud-
ouest de la Mongolie, dans le parc national de Hustai, une zone protégée depuis 1993 et  
mise à la disposition du gouvernement en vue du repeuplement de la race symbole de la 
Mongolie.
Le cheval de Przewalski est, donc, le cheval sauvage par excellence, mais aussi l’une des 
espèces animales la plus farouche au monde. Il ne supporte que la liberté la plus absolue.  
En captivité, ce petit cheval à la crinière courte et hérissée, à l’image des zèbres (avec 
lesquels ils partagent quelques points communs comme la queue et les canons courts),  
craint la présence de l’homme et peut se montrer agressif. Mais sa protection est assurée 
par la FPPCP, la fondation de préservation et de protection du cheval de Przewalski.
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